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Visite à la quaranlaine.

Le second jour de la réunion, jeudi, le 18 août, les membres de
l'Association et quelques invités se rendirent à la Grosse Ile à bord
de l'Aberdeen, bateau du gouvernement. On servit le lunch à bord,
et l'orchestre Vézina fit de la musique. Rendu à la Grosse Ile, l'Aber-
dcen ne put accoster à cause de la marée basse, et les passagers se
redirent à terre sur le yacht Clallenger. Le Dr Montizambert et
soû assistant, le Dr Church conduisirent les membres à travers l'hôpi-
tai, les chambres de désinfection et les diverses bâtisses de l'ile. On
visita aussi le cimetière où sont enterrés 5467 immigrants irlandais
morts du typhus en 1847.

Les membres revinrent à Québec vers les six heures du soir, et,
a la séance du lendemain, adoptèrent une résolution constatant l'effi-
cacité dt la quarantaine et démontrant fortement au gouvernei.ent
la nécessité de maintenir le Dr Montizambert dans la position qu'il
occupe actuellement.

Les pionniers de la médecine au Canada.

Le Dr W. H. DRUMMOND, de Montréal, l'auteur de " L'Habitant,"
fait une description animée des faits historiques qui se sont passés
autour de Québec, et cite les noms des Drs Hébert et Bonnerme comme
les premiers médecins qui visitèrent le Canada ; iL, vinrent de France
avec Samuel de Champlain. En 1690, quand Phipps vint frapper en
vain aux portes de la vieille cité, le Collège des Jésuites, le Séminaire
des Missions étrangères et le Petit Sémiaaire étaient déjà établis sur
un pied solide, et les médecins suivants pratiquaient à Québec : le
Ilr Gervais, le Dr Beaudoin (médecin des Jrsulines), le Dr Timothée
1Roussel (médecin de l'Hôtel-Dieu), le Dr Nicolas Sarrazin, le Dr Jean
Léger de la Grange. le Dr Armand Dumain et le Dr Pierre du Roy.
$arrazin était peut-être le mieux connu. N' France, en 1659, il
émigra au Canada peu après avoir terminé ses études médicales, et
nourut à Québec en 1736. Il était mêdecin du Roi, membre du

Conseil Souverain, et publia pendant sa longue vie un certain nom-
bre de volumes sur l'histoire naturelle, la botanique et la médecine;
il découvrit aussi la plante à pot, qui perpétue sa mémoire sous le
nom de Saracenia Purpurea.

Lorsque Pierre Kalm, le botaniste suédohs, visita le Canada en
1749, sept ans après la découverte des Montagnes Rocheuses par La
\érendrve, son compagnon habituel, durant mainte course dans les
bois, fut un canadien, le Dr Gauthier, lui-même botaniste accompli;
* t c'est du Dr Gauthier que Kalm obtint la plupart des renseigne-
ments qui parurent quelques ans plus tard sous forme de deux grands
Volumes illustrés.

Philippe Badelard était un chirurgien fameux qui figure dans
toute la période historique qui précède et suit la conquête du Canada
PaT les Anglais en 1759. Badelard était présent à la bataille des
)laines d'Abraham; voyant que les troupes françaises auxquelles il
était attaché allaient céder, il se dirigea vers l'arrière, où il trouva un
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